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est celle qui resulte de la presence du chloruro cuivri(|ue
dans le mordant.

(Je sei cuivriquo cree sur le zinc un depot dc cuivre
pulverulent pendant la rnorsure en tous points attaques. Ce

depot separe la eouche de gomme du zinc et le deprepare
completemcnt c'est-ä-dire que sa surface est alors dans un
etat tcl, qu'cllc peut prendre l'encrc et la retenir avec une
grandc iacilite. On peut remarquer, du rcste, (jue sans
l'introduction du chloruro cuivrique, il est exccssivement

difficile, sinon impossible, d'encrer l'epreuvo.

A. & L. Lumikre.

Les Anastig-mates de Carl Zeiss.

11 y aun an dejaquc M. Fabre communiquait ä la Societe
francaise de photographic une note assez etendue sur les

objoctifs anastigmatiques dc Zeiss.
Mais commc, dcpuis lors, il a etc apporte a la construction

dc deux au moins des types etudies dans cette note des

modifications assez importantes. je nc commcttrai pas
tout a fait un anachronismc en disant un mot des cssais

que j'ai pu faire recemment sur trois de ces objoctifs, que
M. lc D1' Rudolph avail bien voulu fairc mettre pour quel-
que tempos ä ma disposition, par la maison Zeiss.

Je rappelle en quelques mots le principe fondamental
etabli par le 1)'' Rudolph et sur lequel repose la construction

des anastigmates : par l'emploi de deux combinaisons
dissymetriques, isoldment, achromatiques et ä peu pros
aplanetiques, mais dont l'une est une lentille double dc
« caractere normal » (c'est-ä-dire ou le verre le plus refrin-
gent possede le plus grand pouvoir dispersif), tandis que
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l'autre est une lentille double ou triple, de « caractere anormal

», 011 peut arriver ä realiser une tres bonne correction
de l'listigmatisme sans etro force, comrne dans un objectif
symetrique, de laisser une courbure assez notable a la surface

focale. On pourra done obtenir des images aussi nettes
avee une ouverture relative plus grande que ne le permet-
tait le type symetrique.

J'ai eu entre les mains trois objcctifs, constituant, d'apres
les termes de la lettre de M. le l)1' Rudolph, « la garniture
normale d'une chambre 13 X 18. »

Un anastigmate 1/7,ä de 220"'"' de distance focale (n° 5,
Serie III, du catalogue C. Zeiss);

Un anastigmate '/ 1S,5 de 154""" de distance focale (n° 4,

serie IV, du catalogue C. Zeiss);
Un anastigmate 1 de 112"'m de distance focale (n° 2,

serie V, du catalogue C. Zeiss).
Les deux premiers sont portes sur ce catalogue pour la

dimension 13X21, le Iroisieme, pour la dimension 13X18.
J'indiqucrai seulemenl ici les resultats d'un certain nom-

bre d'essais pratiques, pour lesquels mon ami, M. G.
Rolland, a bien voulu me preter son tres precieux concours.

I. Anastigmate V,.,. — Get objectif a ete etudie compa-
ralivement avec un Rectilineaire rapide de Dallmever, de

280"'m de distance focale.

Photographie instantanee. — Les deux instruments sont
d'une grande clarte; a vitesse forcec, le Rectilineaire rapide
donne, a ouverture relative egale, des negatifs plus inten-

ses; mais si l'on regie les ouvertures de facon a obtenir la

meine nettetö sur les bords des images, e'est au contraire
1'Anastigmate qui l'emporte sur lui.

Paysages. — L'Anastigmate donne, avec une ouverture
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<le 1

Iä,5
1 des images tres bonnes ; avec l'ouverture ' la

nettete est absolument complete, jusqu'aux bonis.
Avec le plus petit diaphragine la plaque 18 X 24 est

parfaitemcnt couverte.

1 \ies d'architecture. — Pour avoir une image rigourcu-
sement nette jusqu'aux bonis, il suffit d'imc ouverture f/,,;
pour le Rectilineaire rapide, il faut la reduire ä VJS-

Reproductions. — Pans l'image d'un journal de grand
format, obtenue avec 1'Anastigmate en 13 X 18 (soit un gros-
sissement de 1 's) pour une ouvertui'e de f/u, les plus pctits
caracteres sent lisiblos sur les bonis : on obtient avec la

meme nettete une image de 15 X 21 en reduisant l'ouver-
ture a r/so-

L'angle du champ embrasse par cet anastigmate, pour
une plaque 13 X 18, est de 44° 7-> ou de 53° '/ä, suivant que
1'on considere le plus grand cote ou la diagonale de la

plaque. 11 n'est, pour lc Rectilineaire rapide, que de 35°

dans le premier ras et de 43° dans le second; mais ce
n'est pas, pour moi, un grand desavantage: un angle de
40° environ, qui est tres süffisant pour la Photographie ins-
tantanee, a laquelle les deux objectifs sontsurtout destinbs,
est, dans quehjues cas, preferable a un plus grand. L'Anas-
tigmatc 1',,, est vraimcnt un peu court de foyer pour certains

usages : le portrait au dehors, par exemple.
En sommc, il a une clarte propre un peu plus grande, a

nettete egale, et il a un champ notablement plusetendu que
le Rectilinöaire rapide de Dalimeyer, mais il ne rendra

»
1 Les fractions '/7,2, r/i2,3, f/J9, etc., representent l'ouverture en foaction

de ia distance focale alisolue ; dans la designation de ces divers
types d'objcctifs, C. Zeiss remplace par '/7,2, '/V2,s, (jui mesurent le
dianiötre d'onverture du diaphra«me, la distance focale etant prise
comme unite.
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peut-etre pas des services aussi varies. Je oroisqu'en dimi-
liuant de quehjues degres Tangle de champ, on pourrait
utiliser avec une ouverture encore plus grande cet objeetif,
dont Tanastigmatisme pourrait etre meilleur sur les bords :

sa superiorite devieudrait alors beaucoup plus marquee.
IL Anastigmatf. — L'angle de champ, calcule sur

le plus grand cöte de la plaque Id X 18, est pour ce second

objeetif, de 60° V„; sur la diagonale, 71° ä.

Avec Touveilurc 1

18, il couvrc tres bien, pour des paysa-
ges, la plaque 13X18; avec l/lb, il donne, pour des \ ues

d'architeeture, uue tres grande nettete jusque dans les

angles.
Tres lumineux, il pennet de faire, dans res conditions,

des photographies instantanees, meine rapides.
Avec son plus petit diaphragme, il lie couvre pas tout a

fait bien la plaque 18 X 24.

II me pa rait emineminent propre ä garnir les appareils a

main; je conseillerais ccpendant, pour cet usage, dc prendre

pour la plaque 13 X 18 Tobjectif porte sur les catalogues

pour 18 X 24, et que Ton pourrait alors presque tou-
jours utiliser avec l'ouverturc 1/ 13i5.

III. Anastigmatf — L'angle dc champ est de 78° ou
de 00°.

La plaque 13 X 18 est bien couverte avec le deuxieme
diajihragme (Vss), tres ncltement avec le troisieine (r.'3S);

avec le dernier ('/„), on obtient, avec une nettete complete,
des images de 18 X 24, et Tinstrument peut parfaitement
etre utilise pour des reproductions sur plaque de cette
dimension : il est rclativement tres lumineux.

C'est ce dernier objeetif qui me parait etre incontestable-
ment le plus remarquable des trois.

D'une maniere generale, les trois anastigmatcs que nous,
avons eu ä etudier semblent absolument exempts de dis-
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torsion ; ils donnent des images brillantes, tres homogenes
comme nettetd et comme repartition de la lumiere : ce sont
de tres beaux instruments, et je considere qu'en portant
scs efforts sur une etude plus complete, et, par suite, sur
une correction plus parfaite de l'astigmatisme, le I)"' Rudolph
a fait faire ä l'Objectif photographique un tres important pro-
gres.

E. Wai.i.ox.
(Pholo-Gazelle, janvier 1892y.

Les debuts de l'amateur photographe.
(Suite).

Nous avons vu precedemment que pour avoir de la tour
(jue nous exarninons avec notrc objectif simple une image
vrairnent nette, nous sommes obliges de fortement dia-

phraginer. II est aise de comprendre pourquoi.
Les rayons paralleles eloignes de Taxe de la lentille

(rayons marginaux) out naturellement un foyer plus rap-
proche de la lentille que les rayons voisins de l'axe; il en
resulte une succession de foyers qui rendent l'image indis-
tincte.

Si nous faisons abstraction de la plus grande partie de

ces rayons marginaux et que nous laissions seulement

penetrer dans Tobjectif les rayons centraux, il en resulte
que l'ecart des foyers est beaucoup rnoindre et quo l'image
augmente de nettetö ä mesure que diminue le diametre du
faisceau lurnineux. Cette jiropriete de la lentille conver-
gcnte de former des images successivement nettes ä des
distances diverses de la lentille, sc nomme aberration de

sphericite. Elle se fait d'autant plus sentir que les courbu-
res des faces de la lentille sont plus prononcees.
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